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Le général Mussel, commandant la 1" région, 
remettra, le 19 janvier, un drapeau à l'Amicale 
des sous-officiers de réserve de Marcq-en-Barœul 

Roubaix 

LES MEMBRE» DC COMITÉ DE L'AMICALE DES SOUS-OFFICIERS DE RÉSERVE DE MARCO-EN-BARŒLL 

Dr fauche à droite, astis: M M . Bi.ÉMAR. secrétaire; HtLLOSSERIE, vice-président; GÉRARD C A T R T , président; 
L t D f v r . vire-président. —- Dehout: M M . L E F E B V K E . trésorier; D U T I L L E L L , L A D E V È Z E , CoiS!<fES, B A I L L Y , 

MlLLESCAMPS et FlHI.II.R. 

Fondée depuis le mois de novembre 19J4 cent cinquante membres Inaerlts dont 
par une vingtaine d'amie actifs et dévoues. ' quatre-vingts suivent assidûment les cours 
1 amical» des «ous-offlcleTS de réserve dp | de l'Ecole de perfectionnement qui sont 
ainrcq-en-Barcrul dont le siège est établi j donnas par le capitaine sauvage 

i Cafe as IBeu de France-». au Crolaé-
Laroche, s pris ure remarquable extension 
qui lui vaut à présent d'être comprima 
parmi les plus Importantes sociétés de 
S.O-R de notre région. 

lieutenants de réserve Blnet et Meunier; 
cette Amicale a auasl pour but da resserrer 
1» lion, do camaraderie et de solidarité 
qui unissent tous ses membres. 

Jusqu'ici, chaque mois, des assemblées 
Comptant maintenant plus de deux ' cordiales et très suivies réunissaient les I Journée. 

(Pti.-iuJ. deRx ) 

membres da ce beau groupement. Une 
grande fête, qui va marquer dans lea 
annales de l'Amicale dea s OR. de Marco,, 
a été fixée au dimanche 19 Janvier. 

On sait que ce Jour-la M. le général 
Mussel procédera lui-même a la remise 
o/Aolelle du fanion ds l'Amical;. 

Nous avons hier lundi publié le pro
gramme complet de cette importants 

Une plainte de l'Association | fo a o k de l'Ordre de Saint-Grégoire le Grand 
des Croix de feu r-i^i^i^i^i^i^i^i^i^ii^i^i^Bi>»CI>v, 

est remise 
à M. Louis 

Tiberghien 
à Tourcoing 

au sujet de l'instruction 
ouverte sur les incidents 

de Limoges 

In agent de police, témoin, 

était nussi greffier 

du juge d'in$truetion 

Limoges. 6 Janvier. — Le Palais de 
Justice de Limoges a été. dimanche. 
M M anime On étudiait une plainte 
déposée par 1 Association des < Croix de 
F t u •» contre MM Betoulle. eénateur-
melrr de Limoges; ValUère. député, et 
Gaillard adjoint au maire, pour partici
pation à l'organisation d'une manifesta
tion non déclarée sur la voie publique. 

Etalent présent;; au Palais de Justice: 
M. Gabriel Olivier, avocat du barreau de 
F a n s . M' Me™ 1er avocat k la Cour de 
Limoge» et M' Brouaaaud, avoué, qui 
e e sont présent i s dans le cabinet du 
Juge d'Instruction. M. Olller. 

Voici les faits qui motivaient leur pré
sence: lors de In reconstitution des inci
dents de léco le rie dressa*"-, alors que 
lea témoignages d?s < Croix de Feu » 
semblaient devoir être Indistinctement 
écartes, le commissaire central et le pro
cureur de la République faisaient lnv» 
rtablemem appel au témoignage 
l'agent de police Constant. 

M. Louis TOULEMONDE REMET LA DÉCORATION 
A M . LOUIS TlBERCHIEN 

Lundi soir, dans une salis de réunions 
du Théâtre Concordla. il a été procédé. 
en présence ds nombreuses personnalités, 
à la remis* de la croix d* chevalier de 
l'Ordre de Sslnt-Qrégolr* 1* Orand à 
M. Louis Tiberghien. 

M. Louis Toulemonde. ancien vlce-
; président d honneur du Syndicat mixte 
I de l'Industrie roubaislenne, présidait cette 

Quand tout le monde 
tut assemblé. M. Louis 
Toulemonde, prenant la 
parole, exposa les nom
breuses raisons qui ont 
valu à M. Louis Tiber
ghien sa haute distinc
tion, notamment sa vie 
consacrée à l'améliora
tion matérielle, intellec
tuelle et religieuse de 
ses camarades; 11 rsp-
i détails la féconde car

rière aoclale du nouveau céeoré, souligna 
ses brillantes qualités et son action inces
sante pour lé bien de son prochain. 

Puis, aux applaudissemen's ds rass i s 
tanoe, M. Toulemonde éplngla la croix d* 
Selnt-orégolre le Orand aur la poitrine 
du nouveau chevalier de l'ordre 

M. Louis Tlberghlen-Caulller. au nom 

pela dans tous 

Anjoerrd'hni, Hardi 7 janvier : 
Aujourd'hui: saints Méianle: demain, 

saint Lucien. 
Soleil: Lever. 7 h. 43: coucher. 18 h. 8. 
Lane: Premier quartier du l*r; pleine 

ls t. 
BnUetln météorologique pour ls Journée 

do 7 (région Nord): Après éclair clés noc
turnes, ciel se couvrant par rOue»t; pluies 
Intermittente* suivies de nouvelles éclair-
oies en fin d* Journée; vent de Sud put* 
•ud-Ousst modéré A assrn fort; ls. mini
mum de température sera en baisse Ce 
l i t degrés par rapport -à la veille. 

Caisse d'Epargne: at » h 30 k 11 h . 3 0 
et de M h g 17 h. 

Bains municipaux: Piscine, de » h a 
11 h 30 et de 15 h à 20 h. 

Dispensaire PIorre-de-Roubalx, 02, rue 
dés Longues-Baies k 14 h., consultation 
pour enfants. 

Dispensaire d'hygiène sociale du Pente-
noy, 43. rue d* Cs***l: à 14 h-, consultation 
pour enfants. 

Consultation de nourrissons du Comité 
BoubaJsicn de Protection de l'Knfancr: de 
10 à 11 h., au Groupe Linné (entrée par 
racole de la rue Jeaa-Macé). 

Foyer Polonais. 28. rue du Curolr: S 
19 h . Inauguration de l'exposition d'art 
populaire polonais. 

La fête de la « Qwiadka » 
a préludé à l'exposition 
d'art populaire polonais 
qui s'ouvre aujourd'hui 

C'est aujourd'hui, mardi, k 16 h . que 
sera inauguré dans le local du Foyer polo
nais. 28, rue du Curolr. l'expoaltlon d'art 
populaire polonais. 

Cette exposition a été précédé* diman
che dé la fête de la < Gwladka . , qui cor
respond à la fêta de Noél 

M. Matuslnskl. consul général de Polo
gne, présidait cette fête, entouré de M. 
Czapskl, dé l'Agence Orbl: de M. l'abbé 
Pluton-skl, aumônier pour la région; dea 
représentants du consulat et du corps 
enseignant polonais. 

Un* foule considérable, ou se pressaient 
antre autres trois cents enfants et compo 
eant une bonne parti* 3e la colonie po.o 
nalsé ouvrière de notre ville assistait a 
cette réunion. Des allocutions turent pro
noncées par 1* président au Comité des 
ouvrier* polonais de Roubaix et par le 
consul général d* Pologne, ainsi que par 
nos concitoyens, M. Léon Plat et M. Bau-
dewyn et par M. l'abbé Plutowakl. 

Leplat et es dernier, qui avait vu la soéna, 
accompagna l'agent dana aa poursuit*. 

Peine perdue, le* deux fuyard* réussi
rent k se pardi* dana la nuit, bien que 
l'agent Decoetera sut déchargé plusieurs 
fols son revolver an l'air, pour intimider 
la* individus at Isa Inciter k s'arrêter. 

Ayant perdu leur* trace*, malgré las 
coups d* feu, l'agent et son compagnon 
revinrent sur leurs pas et retrouvèrent la* 
sacs Jetés par la* fuyards. Les sacs conte
naient quarante poules, cinq coqs et une 
oie. Saule 1 oie vivait encore. Le* agent* 
Oecoatére et Vanhouttc ainsi qua le aoua-
brlgadlar Deerumaux recherchèrent alors 
le propriétaire des volailles. 

A peu de distance du boulevard, cne i 
M. Jean Daubry. 1, ru* Lamartine la port* 
était entrouvert*. M. Daubry fut réveillé 
et. tout pantois, il constata qu* ses deux 
poulaillers avalant été vidés d* leur* pen
sionnaires. Ce* poulaillers étalent pour
tant gardée par deux eblens d* taille res
pectable. Mais Isa molosses avalant sans 
dout* été. au préalable, soigneusement 
drogués par les voleurs et mis, pour un 
temps, hors d'état da défendre c* qui leur 
était confié. 

M. Daubry est rentre en possession de 
ses volailles mortes et la Sûreté rechercha 
les Individus. 

L'un d'eux s abandonné sa casquette, 
et l'sutre un cadenas, ce qui pourrait faci
liter grandement lea recherches. Ajoutons 
que, d'ores et déjk, on croit connaître un 
des auteur» de c* vol. Son arrestation ne 
saurait tarder. 

La fin de la grève du tissage Carrissimo 
La Commission intersyndical* de l'In

dustrie textile de Roubaix-Tourcolng 
nous communique la note suivante : 

Les ouvriers tisserands des Etablissements 
P. et H. Cirlssimo. quai de Wattrelos, a 
Roubaix, s'étalent mis en grève le 30 dé
cembre dernier, en réclamant une augmen
tation d* 23 % sur les tarifs de tissage. 

Cette réclamation était en partie injusti
fiée; 1* secrétariat patronal n'avant en 
effet constat* qu'une insuffisance de 10 % 
dans les tarifs, pour que le salslre horaire 

LEPOUTRE-SIX «t C " 
18, B. de l'Ouest, Hou bal t T. Rx 333.01 

COKE C. B. 
Pilonné spécial p ' chauffage central 

C H A R B O N S D E M É N A G E 
TOUTES QUALITES 

Livraisons en sacs k partir de 200 kg» 

Avii aux Colporteurs et Marchands 
forains 

D est rsppelé sux colporteurs, mar
chands forains et en général aux ooro-

fanu. 
Puis, d'un arbre de Noèl furent déta

chées friandises et gâterie, lesquelles fu
rent offertes aux plus Jeunes membres de 
1 assemblée. 

TAXI DAMBR1N. Tél. 313.70 Bx. 45463 

Dea saynètes furent Jouée* par les en- m e r ç a n u vendant sur la voie publique 
n u . de* scouts et des guidée polonaises. q u . J U d o l ï e n l i , v ï n t l e j.r BVrSi Q e chaque 

année, se présenter avec leur matériel de 
pesage ou de mesurage utilisé sur la vole 
publique, k l'un des bureaux de vérifica
tion de la circonscription desquels lis 
colportent leurs marchandises. 

Afin d'éviter l'affluence, 11 leur est 
, 7 ' - - | recommandé de ne pas attendre la date 

C h e i les Anciens des 1 5 1 et 3 5 1 " K. 1.1 limite et de faire régulariser leur mate-
Alnsl qu'il a été décida lors de la der- I rlel le plus tôt possible, 

nlére réunion, las adhérents de Roubaix l Le bureau de Roubaix. s itué place 
vont rendre visite k ceux d'Armentlérea. I Sainte-Elisabeth (près lé bureau de police) 
La réunion du troisième dimanche d* fé
vrier aura donc lieu chez M. Verbèxs, Café 
de la Paix, a Arméntlérea. Pour ce dépla-
cernent, le départ aura Heu vers 11 b Un I AU SYNDICAT DES CONTRIBUABLES DE 
diner amical aura lieu vers 13 h. et sera ROUBAIX ET D E S E S C A N T O N S . — Pour 
suivi k 15 h. d'une réunion avec tombola. 
Le reste de l'apréa-mldl se passera dans 
l'intimité «t se terminera par un concert 
d3 famille. Le coût de ce déplacement, 
transport et dîner, sera d'environ 13 fr. 
Les sociétaires et leur famille qui désirent 
participer k cette sortie sont pries d'en 
aviser le secrétaire ou de se faire Inscrire 
pour le dimanche 19 Janvier, date de la 
prochaine réunion. 

Or. quelle ne fut pas la stupeur des I cérémonie et était entouré de MM. le» de* membres du Conseil d administration 
habitués du Palais dc Justice lorsqu'il.' 
reconnurent, le lendemain, dans le ca 
binet de M Ollier. Japa dlnstAict lon 
chargé de laf la lr" de l'Ecole de dres
sage, le même Comtarit Installé, cette 

non comme agent, mai» en qualité j Tribunal de 'ctommêrcë;"Tna^"n*.~cons.'ii 
de greffier auxiliaire 

chanoines Mouquet. arehlprètr* de P e u - i a * la Firme Tiberghien frère*, félicita 
haix-Tourcolngi Cousin, curé-doyen de; M. L Tiberghien et dit en terme* précis 
Saint-Christophe: CoiithMr, aumônier du sa qu'est la précieuse collaboration d* 
Pensionnat de* Frères d'«*ta!mpul.<; de i»ur chef de rayon, avec qui aont entre-
MM Jules Jolre. président de la Chambre tenus les rapport* lea plus cordiaux, 
d* Commerce; • Tiberghien. président du ! MM. Cm. IielecroU, t u nom des Médailles 

Travr.'! ** «.. halibe. au n«r. «? l'Ami 
généra! de Belgique; Bd. Masurel-Berat*c. i cale d« l'Ecole nr.UonaJe de ltoubeix 

Comme greffier auxiliaire. 11 assistrtit | président honoraire de la Société Indu„ 
aia«l (i toutes les dépositions v-t pouvait j trielie: MM. Eugène Tiberghien. corntnar.-
avotr connaissance de toute l'instruction. *eur de ! Ordre de Pie IX: Flrmin Dubr.r. 
H était, en même tempe, témoin dans I commandeur de 1 Ordre de SaliH-Orégoir» 
l'axTalre. 

Oe* faits, aussitôt connus, avaient été 
dénoncés par M* Meynier e u procureur 
da la République, qui avait déclaré n'être 
pas chequé pnr cette situation Instruit 
des faits, le procureur général avait, au 
contraire, promis d'y mettre bon crdre. 
Or. s'il faut en croira lea habitués du 
Palais . M* Gabriel Olivier, conseil de 
l'Association des Croix de tau. survenant 
a u court de l'apréa-mldl chez M. Olller. 
aurait trouvé le policier Constant dans 
l'exercice de ses multiples et énigmat i -
quas fonctions. Il en serait résulté une 
eeéne très vive au cours de laquelle 
l'avocat aurait reproché la persistance 
de ce scandale au Juge d'Instruction. 

UN DOUBLE MÉMOIRE 
Nous crovons savoir qu'il en a été 

référé immédiatement a M. Léon Bérard. 
garde des Sceaux, à qui un double m é 
moire a été envoyé, d'une part, par 
M. de Andreis. procureur de la Répu
blique; d'autre part, par M. Olivier, qui 
aa plaint amèrement de cette façon de 
procéder 

L'affaire fait grand bruit au Palais 
d e Justice de Limoges. 

j le Orand; J. Masure), président dea Amli 
' (!« Tourcoing; Ch. Delecroix, préaident; 

Nlcollc. secrétaire adjoint et Prémaux, tré
sorier d* l'Association des Médaillés du 
Travail; Louis D u p m ; Arnould-Delcourt. 
officier de l s Légion d'honneur; Achille 
Qlortoux. Léon Plat, amis d'oeuvre d* 
M. Louis Tiberghien; Beherpereel. direc
teur honoraire de la Caisse d'Epargne de 
Boubalx: O. Sabbe. vice-président d* 
l'Association amical* dea Anciens Eleva* 
de l'Ecole nationale supérieur* de* Arts 
et Industrie* textiles de Roubaix: Flévet, 
représentent 1* groupe < Tissage > d* 
cette association: le* représentant* d* la 
Firme Tiberghien frères, les amis et la 
famille de M. Louis Tiberghien. 

apportèrent leur tribut dc reconnaissance 
M l«urs féttritoUOM à U. Le.:'..- Tiber
ghien. • 

Le nouveau chevalier, en terme* émus, 
remercia tous ceux qui avalent lilen voulu 
aaslater k cette manifestation. 

Dans une .pensée particulièrement tou
chante, 11 évoqua tout son passé, eut un 
mot du cœur pour ses parents, son épouse 
et ses amis d'oeuvre. 

C* fut ensuite un* brillante évocation 
daa ouvre* auxquelles M. Louis Tiber
ghien a apporté ou apport* encore son 
InlaasaM* çoaoour» «t. après avoir dit aa 
fierté 4* recevoir un* haut* distinction 
raligicuM, 1* nouveau décoré assura qu* 
tout* aa via aérait consacré* k falr* 1* 
bl*n autour de lui. 

Un vibrant vivat retentit «t un vin 
d honneur servit de clôture k cette tou
chante fét* d* famille. 

UN AVENTURIER AIMAIT 
LA VIE DE CHATEAU 

Angoulème. 8 Janvier. — Dopuis quel
que temps, des habitants de Blanzac 
avaient remarqué, dans l î château, près 

Des voleurs de poules 
sont poursuivis 

à coups de revolver 
boulevard de Mulhouse 

mais ne peuvent être rejoints 

CROIX 
UNION DBS FAMILLES NOMBREUSE* 

— Le comité ds* familles nombreuses se 
réunira aujourd'hui mardi 1 Janvier, a 
20 h. 30. au aiège. Café St-Martln. S, rue 
Jean-Jaurès. 

CBEZ LES MBDAILUtS DU TRAVAIL. — 
Réunion de la commission administrative, 
au local. 1* Jeudi » Janvier, k 18 h. 30. en 
vue de l'assemblée générale du 19 Janvier, 
et.de l'organisation de la Mâtiné* familiale 
fixée au dimanche lé février. 

AUX MUTIUtS DU TRAVAIL. — Le* 
victimes d'accident* d* travail peuvent s» 
renseigner sur las loi* majorant les vantas 
dont ils bénéficient, auprès du groupe
ment d*a mutilés et invalides du travail 

Une permanence est établie tous le* 
dimanche*, de 10 h. k 11 h . T, rue Baon-
Qhesqulére 

POUR LES VIEILLARDS DE L'HOSPICE. 
— Une quête, faite chez M Alfred Verras 
203. ru* Jean-Baptiste Dclascluse. k 1* 
suite d'un souper de réveillon, a produit 
la somme de 20 francs. 

Une autre quête effectue ék l'Issu* d'un 
concours de dés chez M. CornlL ru* de 
la Oare. a recueilli 19 franc*. 

Oea deux sommes ont été remise* au 
comité d* répartition pour le* vleiliarO 
de l'hospice 

TOURNEE DU PERCEPTEUR. — J*Udl 
9 Janvier, de 14 a 1S h., pour la perception 
des contributions et le paiement de ' l'en-
couraaement national aux familles nom
breuses 

VACCINATION ANTIVARIOLIQUE. — 
Aujourd'hui mardi 7 Janvier k 11 h . dans 
un local du Bureau d. hygiène, séance gra
tuite de vaccination antivariolique pour 
les enfant* Jusqu'à un an. 

UNION MUTUELLE CROISIENNE. — As
semblée génércle samedi 11 Janvier, a 
19 h 45. a la < Ville de Lille ». 312. m e 
Jean-Jaurès, sous la présidence de M. 
Eu?. Ducloa. vice-président. Causerie par 
le secrétaire général. 

CERCLE S-VMPHONIQU* CROISIEZ. — 
Li Commlcslon du Cercle Symphonlque 
Ciolsien a. dans sa dernière réunion, décidé 
d'installer provisoirement son siège, au Café 
Victor Boudin. Salle des Fêtes, place de la 
République. Les cours de v.olon et de per
fectionnement reprendront le dimanche 12 
Janvier, k t h., et la premiers répétition 
générale aura lieu k 10 il. 30. au siège. 

BARMONIE MUTUELLE. — Par suite d'un 
fa t exceptionnel, la réunion de la Commis
se .r. administrative qui devait avoir lieu ce 
soir, chez le président, est reportée au ven
dredi 10 Janvier. 

WASQUEHAL 
LE VISA OBLIGATOIRE DUS REGIS

TRES DC LOGEURS. — Les logeurs de 
garni* sont avisés qu'ils doivent obliga
toirement présenter leur registre au vlaa 
trimestriel au Commissariat de police rue 
Sadi-carnot. et en tous cas avant le 10 
Janvier. Ceux qui ne se seraient pas mis 
en régie pour cette date seront passibles 
d'une con tra vent ion . 

CONSULTATION DE NOURRISSONS. — 
C« mardi 7 janvier. A 1S h., à la salle des 
fêtes de la Mairie. 

CAISSE « LA FAMILLE > (Caprean). — 
Demain mercredi 8 Janvier, la perma
nence, 1. rue de Roubaix sera ouverte de 
19 à 20 h . ainsi que samedi aux mêmes 
heures pour le paiement des prestations 

MAITRISE SAINT-NICOLAS, — Ce soir 
mardi 1 Janvier, à 20 h , à la salle du 
patronage, rue Delerue, répétition dea 
choeurs et de l'opérette. 

Mairie. Le prix de la cart« de travailleur est 
de 33 fr . et de non travailleur 220 fr . en 
plus dea papiers timbrés 

Lea non travailleurs ayant des enfanta 
Au cour» de la nuit de dimanche a lançai» auront >ur carte au prix rtftvtt. 

lundi, ver. ! h., le sou.-br.gadl.r D3sru- % £ * £ £ $ ? " ' ^ « " " " » ' - " " I " 
maux et l'agent de polio* Vanhoutte, qui j T o u 4 renseignements supplémentaires peu-
accompilssalent une patrouille nie Pierre- | vent être demandés au s.cge. rue du Col-
de-Roubalx, furent avisés par un passant , lège. 199 

mettre en pratique le voeu formulé par 
Comité central, en novembre 1935. le Comité 
directeur du Syndicat de Roubaix et de ses 
cantons a demandé k son expert-comptable 
agr'ié de te mettre à la disposition de se» 
adhérents pour les aider à recouvrer, amla-
biement et dana l'esprit du vœu précité, 
leurs créances sur de., débiteurs momenta
nément gènes par suite des circonstances de 
la crise actuelle 

Les adhérents que la question Intéresse 
peuvent s'adresser au siège. 12. place de la 
Oare. k Roubaix ou 2. rue Delobel. k Tour
coing, où tous les renseignements utiles leur 
seront donnés à ce sujet. 

AUX GROUPEMENTS BELGES. — Les 
étrangers ayant une carte valable Jusqu'au 
31 décembre 1935 sont invités a la faire re
nouveler avant le 31 mars 193«. Après cette 
date des pénalités seront appliquées et il . 
sera difficile d'accomplir les formalités ha- I _ EtOLE^ DE P^ERrxCTIONNEMENT DES 
bitue.les au Bureau de placement 

WATTJRELOS 
Une réunion du Syndicat agricole 

Aujourd'hui mardi 7 Janvier, à 1 heure 
habituelle, aura lieu la réunion des mem
bres du Syndicat agricole. Une confé
rence sera faite par un délégué de la 
Fédération. A l'ordre du jour: Distribu
tion des timbres de l'année 1930; com
mandes de charbon. Les membre» «ont 
priés dc se munir de leur carte. 

qu un agent de police poursuivait k coups 
d? revolver des Individus qui fuyaient k 
toutes Jamtwa. boulevard de Mulhouse. 

.e • i>u**-b. :g.*d jr et l'agent s'y rendi
rent aussitôt et y trouvèrent l'as)***! Da-
costère qui leur raconta ce qui s'était 
pass- Pasasnt A cette heure tardive, bou
levard de Mulhouse. 11 avait rencontré 
deux individus porteurs de sacs volumi
neux. 

Intrigué, l'agent s'approena pour inter
roger les deux hommes sur la nature de 
leur chargement. Mais, a la vue de l'uni
forme, lé» deux compères prirent la fuite, 
poursuivis aussitôt par l'agent de police. 

Bientôt, pour courir plus rapidement, lee 
Individus abandonnèrent leur charge de
vant une roulotte, occupée par M. Jules 

des aveux. Il se nomme Daniel Pignon, 
âgé de 30 ans. e t n'a point dissimulé qu'il 
était récidiviste. 

Daniel Pignon, sachant que le château 
était vide, s'y était lnslaJM depuis quel
ques semaines . Devenu le maître du lieu, 
il procéda à l'inveatalre d'un nohe ameu
blement. Pour se procurer de l'argent. 
l'avenwu-.cr prélevait de temps à autre 
un btbeùot. d» J'arg-ntt'ne, des tableaux 

CHEZ LES ANCIENS DE LA RUHR ET DE 
LA RHVNANIE. — Demiia meicéèdl S Jan-
vic.. k 19 h., au local. < Café de la Cloche » 
6. rue du MaréchV-Koch. réunion du Co
mité A l'ordre du lour : Assemblé" géueral" 
d i 19 | 2 S Ï 1er 

Al \ 8.O.R. DES ECOLES Dr, PERFEC
TIONNEMENT. — Tous les officiers dlspo 
nlHer. «ont invités k assis, -i ux funérailiej 
de M Meurlsse. élé\* de 1 Ecol: de perfec
tionnement, qui auront ileu demain mer
credi S. k 9 h., en l'église de Tourner» Réu
nion k la maison mortuaire, 27, ru* de 
Tournai. Tournera, k 8 h. 45. 

AMICALE JEAN-MACf. — La réunion du 
Oc mité directeur d* l'Amie i ls Jean-Uacé 
-sure Heu demain mercredi 8 Janvier, k 
7 h 30. à l'Bcole. boulevard de Mulhouse 
Qutations très Impsrtaata» k l'étude. 

CLUB ARTISTIQUE LES XIV. — Ce 
mardi 7 Janvier, k 20 h . réunion générale 
A partir de 18 h . répétition individuelle 
Vendredi 10 Janvier, répétition 

SYMPHONIE DES AMICALES L. MARLOT-
LINKg. — Ce sclr. mardi 7 Janvier, reprise 
des répétitions, k 19 h 45 

GROUPE FRATERNEL JEAN DELMULLF.. 
— Ce soir mardi, k 19 h. 45. au siège, répé
tition général*. 

MELOMANES ROURAISIENS. — Ce soir, 
mardi 7 Janvier, k 20 n.. au siège, réunion 
générale extraordinaire. Compte rendu de 
l'année écoulée, allocution du président, re-
nourellament de :* Commission. 

CHORALE DES MUTILES. — Ce soir, 
mardi 7 Janvier, a 19 h 30. assemblée g*> 
néra'.e anuuel.e : recoureLemer.*. de la cem-

, demeure selgneurlau? é t a i t - e ï e hantée? 
Certain* pariaient déjà d'une conspira
tion ds fantômes. D'autres penon i i e s 
prévinrent la po l i ce 

C'est ainsi que, ces Jours derniers, la ! q u a v e n a i t aux "antiquaires des env-.-
maréohaussce opérait, de nuit, une des - j recs . 
cente au château de Bianaac. n rafla ainsi p.usieurs m i t o n s 

Dans une pièce retirée, Isa «^tidsujnes ' c e t hôte Indésirable de la aBBaMB 
ne tardèrent pas à découvrir, couché | abandonnée fut inuntù-atement dirigé 

que toujours inhabité depuis la guerre.! dans un l it de repos orientai, u n l a d i v l - | par les gendarmes sur un c h i t e a u d e ' m *" 1 1 7 Janvier, k ao h. 30. répétition 
des ailées e t venues de lumières, dont du surpris de cette visite. stvle plus sévère où il pourra évoquer ' C H ° R - * L E M I X T E D U N O U V E A U R O U -
U présence ne pouvait s'expliquer. La ' So voyant surpris, l'hôte mystérifux U t i l e s délices de son s i jour a Blanzac 

SOUS-OFFICIERS DE RESERVE."— Artil
lerie. — Aujourd'hui mardi V Janvier, k 
1) a, 30, au alége. « Café da l'Innovation ». 
prur.iére séance du deuxième trimestre 1935-
1936 Sujets traités : Notions sommaires l e 
byllstlque. la trajectoire, ses formes, ang:e 
d» site, correctlcn complémentaire. Ofncie's 
Ir strorteurs. MM les lieutenants Waelor, 
Bruwens et Desmct. 

Infanterie. — Instruction spéciale des 
candidats au brevet de chef détection, mer
credi 8 Janvier, au siéçe à 19 h 30 Ofucur 
lrrtructeur : M. le lieutenant Dar.ès. 

Pour le Génie, séance le 14 icnvler. •o'ir 
l'Intunterle. séance le mercredi 15 Janvier. 

LA PATRIOTE. — L» Comité directeur 
fait «avoir aux gymnaste* pupilles que c»s 
répétitions recommenceront à partir de es 
iri:r rrt>rdl. et les Jeudis, de 18 h 30 a 20 h. 
Four les adulte-,, .épetition général1 me* 
cred. 8 Janvier, à 19 h 30 

DEUX ARRESTATIONS POUR FRAUDE. 
— Le brigade de douane de Wattrelcs-Llgne 
a arrêté, k la Broche de Fer. Henri Waste-
lyicx. mineur, né le 24 Janvier 1913, k Gi,-
deitatrsvelde. sans domicile fixe, et Frantz 
Wruters. boulanger. 21 ans. né k Beloo (B i 
sans domicile axe. qui étaient porteurs. 
cracun. de 8 kilos de tabac Ils ont été 
transférés à Lille, par les soins de la gen
darmerie de Wattrelo*. 

MATERNIT*. — Consultations prénst*l-s 
aujourd'hui mardi, de 10A.11 h 

AMICALE DU CBETINIER. — Les mem
bre» de l'Amicale laïque du Crètlnler e«n'. 
pria» d'assister sux funérailles d* l*ur cama
rade Henri Quennor. qui auront lieu de-
n a u mercredi, s Janvier, k » h., en lègli ie 
Saint- Vinc*nt-de-Paul. 

C02CILIA DU CRETINIEK. — Ce *olr 
k 1* h. 30. répétition ge-

LANNOY 
•.CHOMAGE. — Pointage des chômeur» au-

Jojr<: ;;.. . r.iird: 7 Jan-.:e.-. k 11 h . k !a 
Maine. 

«•étions aura li*u «*) aaasxU T Jljj . 
M b . w P » W » f * « y » • • ! ? ? ? 
des souhaits au Clera-é iiM'Sâaaiai s» m1 
Commission. LA Ocau misttèèl *a» i»"-"^—* 
STràunira la J*udi 9 jaavlar. • » * - • 
Osrcle aaint-Luo. 

A 1» «odétè »• — 
(«racULA aBCUBITB — Um* 
•ssulettla aux asauranass anal. 
l ^ ^ c a n i s t s d* aaaiasu* èj» 

M France*» atadouz. 
H«m-Blfur. pour •-
dernier délai. Basa, 
plu» étr* l»TOc*dé 
lions d* l'année 1»M. 

TotjTfiams 
MUTUBLLE gaJRT-*la»B*»B. — Ut) gfai-

funérailles d . M. ^ T * • * 5 5 " ! 1 tS'LLZ 
teur k la Pharmac l«J °£"Z™T*u2SU k 
ront lieu demain, rojareranl:• !**>_* 
9 h.. *n régiis* de T*un»»rs. xs»»asB»»B»ssss>>« 
. u siège. O n a n d 1 0 r t * * » « > « • 

BUREAU DE «RWAIBABCB. —.»»»»•« 

feeudP»"»°jSv?»r. V g ? g t S ^ T i T S , 

LEERS 
Le* aoukalts it» 

d« rOrpMoa Uatwi t à Imn < 
A l'oooaaton d* U BOOMM» • 

membre» d* l'CJipBéoa» * • • • • • • ' - , 
rendu* chea M. *^J*»*jr%*.IZ 
préaident d* leur *»ot*»«. k qui B» Ont 
présenté leurs vorua. — . . . . . . . _ 

Ils ont été «nsult* otssa M. VâMM Mar
chez, président actif. ^ ^ 

L*urP dernier. vtotW » « £ • - « » • 
firent fc leur vlee-i?réaldant, U. « s e s v » n -
develde. . _ „ - . 

A U nom de ses eamara^aa^ M. Of-*^» 
Dococq remarcla le vlua P**»B 
dévouement k la sodé-té. M. 
sut témolgns de la reconr 
l'Orphéon envers celui qui as 
pour B» bonne marche. 

M. Vandevalde r-amsrol*. I— 
de oette marque d* Srtnfsatn»» B afltt 
endroit. Il le* assura d» toax» nos» «H-
touement *t loua la bonne axrtatiaa 4W 
tous les •ocvétalre*. 

Après u n vivat chanté s u son honneur. 
M. Vandevelde offrit un» 
fut animé* par dea 

Un malade aa trandta k f t#gB 
à c o a p s *W rasoir 

A U coura d* 1* nu i t de l l a a a n s i i à 
lundi, ver» 2 heures du matin . aC la 
teur Lecoufle a été appelé au — 

M. Beuacart, âgé de 08 ans, • 
ru* d* la Marne. 

souffrant depuis plusletn» années, af-
Beuacart avait tenté d* mettre Bn B se» 
jours en s* tailladant la gorge a> l'aide 
d'un raaolr. n a'en était porté deux coups 
qui, heureusement, n'atteignirent pas 
l'artère carotide. 

Les jours dé M. Beuacart ne aont pas 
en danger. * 

SOCIETE DE SECOURS MXrnJRLg s\ATJR-
ANTOINE DE PADOUE. — DlmanetM 12 
Janvier, k 17 h., réunion générai» au «lège. 
Cate Briffaut. ru* d* Wattrelo» 

CONSULTATION DES NOUBBIggOBB. — 
Jeudi 9 Janvier, k 15 h. 30. -

rue d* 1* Malrl*. 
CHOMAGE. — Folntag* dsa 

aujourd'hui mardi. 7 jaavlar, k U B , 
des fête*. 

CHOCALE DU FONTEN'OY. — Ce so..-
msrdi, 7 Janvier, k 19 h. 30. au s)«ge répé
tition suivie d'une réuninc géntr»:*. 

CHORALE 8AI.NT-SEPULCRK. — Ce sclr 

> tous les sociétaire» 

LYS 
CONV .'.TATION DCT NOURRISSONS. — 

i* jeudi s jjaantar, a M '.. 30 » i'éeii.i 
:-.*teri;e',.c. r«e Jeanne J Arc : k 15 1: 3a a 
ié-r'c .:..:• r.v.:.. a.en-.ie Anatole-Pr«a. e 

CHOMAGE. — Poinuae des chômeur» a;i-
Jourd hul. mardi 7 Janvier, k 8 h. JO k la 
Mairie 

A LA CHORALE MIXTE, SAINT-LUC. — 
Use réunion générale de» membres dea de-x 

ASCQ 
Les funérail les d a caporal 

des s a p e u n - p o a p a t r s 
Les populations d'Ascq. d* Balnghln «t 

d'Annappes ont fait de belles funérailles 
au regretté Edmond Olivier, caporal fon
dateur de la Compagnie de* «apeurs-pom-
plera d'Ascq, ancien facteur des Postes da 
cette localité et de celle d* Baiateux. 

La levée du corps fut fait* par at. 1* 
chanoine Rogé. curé de la parolss*,.accom
pagné de al. l'abbé Wech. vicaire. 

Le corbillard était entouré d* la Com
pagnie des sapeurs-pompier* en tenu*. 
conduite par le l ieutenant commandant 
Maurice Selosae. 

Devant le corps se trouvaient d s n o m 
breux porteurs de gerbe* ou d* plaques. 

Parmi lea nombreuses personnalités qui 
assistaient aux obsèques, noua avons re
connu MM. Delebart. maire: Truffant, pre
mier adjoint et de nombreux conseiller» 
municipaux d'Ascq; Buisset, •—"*tn maire 
de Salr.ghln-en-Mélantol»; Bourgust, rece
veur dea Postes a Asoq, et un* délégation 
du personnel d s la Poste; Duvet, receveur 
des Postes de Baiateux; Bonduel. adjoint 
s u maire de Salnghln: Lernout, chef de 
gare k Ascq: Wllfert, receveur munteapai; 
des représentant» de» sociétés d'Ascq. 
Salnghln. Annappea, etc... 

Des discours furent prononces an c ime
tière; le premier par le l lrutenant-oem-
mandant Seloese. qui rappela ecenblsn 
Edmond Olivier svalt été pour tout un 
ami dévoue et toujours fret a rendra aar-
vlce et pour la Compagnie u n soldat 
dé l i te . 

M"- Hasebrouck. ex-receveuse dea Posta* 
de Balsleux et d'Ascq, qui avait connu 
Edmond Olivier dana ces deux localités 
comme facteur, vint dire au bord de la 
tombe le regret que lui laisse eeaanae a 
ae» collègue», la mort de ce dévoué subor
donne. 

A N N A P P E S 
RF.CEXSEMENT DES CLASSES ISSS-B «T 

193I-A. — Les Jeunes gens né* du l*r juin 
an : i décembre 1915 et o*ua nés «ru l*r 
Janv.er au 21 mal 191S. «ont Invité* a a* 
présenter à U Malrl* avant I* la janviat 
dernier de'.ai Se munir du livret d* *" i l l l t 
des parent*. 

CAMPHEN 
PAIN r-ROV-rALIER. — L* règiaae «m pain 

fr- • ' l i e r cet prorogé Jusqu'au Si «Msensb.-» 
193C En ro:i**ruenc*. le» pat m»»»*» «jU< 
su-«lent de» modinoatlons è r i i i s a g i i " 
h;h-tanu arrives o»u» u ousnzuvne. HnfanU 
r r m : «'.teint ''te* d» 18 -nols on l e an« 
cl t c j t r - m t de boulanger) devront a» eté-
s«r.tcr a ls Mjur:<- avant '.e la tanvter d*r-
n-.> t délai. 

u "rnjvr»t»T*T n e t * P O P U L A T I O N - -
Il s été enregistré, au roui» •'• 1 année MM. 
21 naissance», un* m i i n i m — n u lé décès 
• * 7 mariage* 

Feajjllaton du « JoamaJ dé Roubaix » do mardi 7 janvier 1136. — w' 57. 

— Ueri, mais vous deveg avoir une 
éotngle sur vos vêtements. Elle m'a 
i«a*Tchée 

La main délicate portait en effet une 
trace rouge, terminée par une goutte 
dé gang. 

— Une épingle ! dit Lavardac, c'est 
bien extrtwrdlnaire ; j'en al rarement 
gur mol. Mais voyons donc, . 

H examina rapidement, et finit par 
tirer de ht poche de son gilet une épin
gle k cheveux en écaille, brisée, mais eu 
sdheral*- encore une des turquoises qui 
• i n i l a i d été primlUvement montées. 

— Cas» oaoL dlt-U. qui vous a blasaèe 
tè, vrsjsjara réSoffa. J* suis désolé I 

L o b I os n'est ritm I Je. ne la sans 
«asm ptua\ M a i s - 0 6 avau vans eu cet 
objet t ' 

— je . . . je ne me souvlene plus très 
késm. répondit Uvajrdac. qui ne parlait 
i L j i i F - do sot Tv*h«»ehol rolatlves 
M m m n dg MilsWBI npayroBa. XL 

me semble vaguement l'avoir trouvé 
dans le parc, et l'avoir mis machinale 
ment dans ma poche. 

— C'est tr.'s curieux ; c'est à maman. 
Le journaliste tressaillit. 
— Vous en êtes certaine ? 

— Oh ! absolument certaine ; c'est 
moi qui lui al donné la parure complète. 
Et je l'ai m ê m e regretté, car on a fait 
bientôt après des Imitations e n cel lu
loïd et e n pierres fausses, ce qui ôtait 
toute valeur k mon cadeau. 

René Lavardec prit dans sa poche un* 
boite d a i iumetu» , an frotta, une. at pré
senta * la flamme ht pointe qui restait 
d s l'épingle. One forte odeur da oorne 
brûlée aa dsxfagea aussitôt. 

— Oed. on tout cas, est bien de 
l'écaillé, dlt-11. 81 l'épingle était an cel
luloïd, elle aurait flambé d'un seul coup. 

— Oui... oui, c'est bien celle de m a 
man. Oemment a-t-el le fait pour la per
dre dans le pare T 

Le journaliste, d'un geste indifférent, 
remit le petit objet dans sa poche. 

— Je me demande, dit Suzanne, c o m 
bien de temps mon oncle va rester la -
haut. D ailleurs, plus 11 y restera, et 
meilleur signe ce sera pour nous. Cela 
signifiera au moins que m a mère recule, 
et si nous at tendons encore dix m i n u 
tes. J'estimerai que nous avons bataille 
gagnée. 

La porte de la bibliothèque s'ouvrit s u 
même Instant, et le général parut. l i 
répondit au refard inquisiteur des deux 
Jeunes gens par un haussement 
d'épaulée. 

— Bat tu à plates coutures, dit- i l e n 
suite brièvement. T a mère, m a pauvre 
Susanne , ne veut entendre parler d'au
cune espèce d%«rommodement. Et 
comme Je lui al dit ton intention de 
passer outre à sa défense, elle v s par
tir et ne veut pas que tu la suives. 

— Elle ne veut pas que Je la suive ? 
Et que vais-Je devenir ? 

— Ce que tu pourras... dit-el le . Ta 
mère se place même au-dessus Ces lois 
da son pays. Pour elle, lea actes respec
tueux n'existent pas. Tu lui désobéis, 
elle n* te oonnalt plus, at tout est dit, 

( a n s las plus violent* aont auasl ceux 
qui reviennent la plus facilement sur les 
décisions prisas dana la colère... 

— O b I pas m a m a n 1 
— ... at, a u pis aller des choses, il te 

reste ton fiancé... et ton oncle, qui ne 
t'abandonnera pas. 

— Oh ! comme tu es bon ! 
— Tu vas voir que Je ne le suis pas 

autant que tu crois. Ta mère va retou: 
ner à Parts, demain, je pense, au plus 
tard après-demain. Tu restes avec mol, 
Jusqu'à ce que je te remette k ton mari. 
Quant au mari lu i -même. 11 disparaît en 
même temps que ta mère... 

— Oh '... 
— Parfaitement, n disparaît e n même 

temps que ta mère, et plutôt un peu 
avant elle. Et 11 m e donne parole da no 
pas reparaître avant que Je lui aie tait 
s igne. Qu'en dites-vous, René ? 

— J e dis, mon général, que Je vous 
sera) toujours reconnaissant de ce que 
voua faites en ce moment , et que je vous 
remercie des précaution^ que vous pre
nez pour la réputation de ma fiancée 
Je partirai ce soir. 

— Oh ! demain, demain ! Ne soyons 
pas plus royaliste que le rot i 1 ! 

U n domestique entra & ce moment 
dans le bureau. 

— Qu'y a-t- i l ? demanda le général. 
L'homme qui entrait avait k la ni<t!u 

un petit paquet de forme irrégulière, et 
enveloppé de papier brun 

— Deux matelots, mon gênerai, expit-
qua-t-11, doux pécheurs de La Roche-
de-Malaae. voudraient vous voir au 
sujet de ceci. Je leur ai dit que vous 
n'almies pas k être dérangé dans la 
matinée, et il» m'ont permit d'spporter 
la chose... 

— B i e n . . Mettez-la là. Je la verrai 
tout k l'heure. 

— Dois-je leur donner quelque chose, 
mon général ? Ces hommes disent que 
c'est de l'argent... 

— Da l'argent ! 
M. de Pleury-Playaec déchira l'enve

loppe. U n triangle de bols k moitié 
pourri apparut. Et k ce triangle avait 
été clouée une plaque de métal autrefois 
rectangulaire, k présent brisée suivant 
une diagonale. Cette plaque portait un 
nom et des dates. 

e PLEURY-FLAYOSC 
de UN an 

le 15 juin 1880 
e II 17 juillet 1881 

Le général pâlit affreusement : ses 
mains qui tenaient '.a plaque encore 
mouillée, se mirent k trembler avec vio
lence. 

— Le 15 juin 1880... balbutia-t- i l , 
c'est la date dc la naissance dp ma pau
vre petite fille ! Le 17 Juillet 1831... mais 
c'est la date de sa mort... D'où vient 
cette plaque, et comment ces pêcheurs 
l'ont-lls trouvée ? 

— J'ai cru comprendre, mon géné
ral, répondit le serviteur, qu'il." l'on: 
trouvée dans le sable mouvant d* a 
plage, et qu'ils l'apportent s u château, 
parce qu'ils ont vu votre nom dessus. 

M. de Pleury-Playosc fit un pas vers 
la porte, mais U se ravisa. 

— Non. dit-il , amenez-moi ces marins. 
Et 11 attendit, impatiemment. René 

Lavardac et Suzanne étalent certaine
ment aussi anxieux que lui. Enfin, deux 

hommes, portant le rude costume des 
pêcheurs de La R o c h e et suff lsamme:u 
embarrassés de leurs personnsges, fixent 
leur apparition. 

Le général vint au-devant d'eux. 
— Entrez, leur dit-il , je suis très h e u 

reux de vous voir. Vous aves trouvé ceci 
vous-mêmes ? 

L'un des deux hommes répondit, dési
gnant son compagnon : 

— C'est lui qui l'a ramassé, générai 
n se promenait k la laisse de basse mer, 
ce matin, au petit Jour, et 11 a vu quelque 
chose de brillant. Et 11 l'a ramassé Et 
t'était ça Alors, il me f a apporte parce 
que c'est monmatelot , général Et il faut 
l'excuser parce qu'il ne parle pas aise 
rr.ent devant le monde Et J'ai cru que 
c'ctalt de l'argent. Et nous l'avons a p 
porté ici, parce qu'il y avait votre nom 
dessus, général 

— La plaque du cercueil de ma fille 
sur la grève... murmurait M de Fleury-
rTayosc. Quel mystère se cache là -des 
sous ? 

Il tendit l'objet à René Lavardac. 
— Il y a dix-neuf ans, dit-i l . J'ai m 

ceci, ceci même sur le bière de ma M U 
vre petit* enfant que Je pleure encore 
Et c'était bien cette plaque, quoi q u l l en 
manque la moitié. Les dates sont exactes 
et c'est bien son nom. 

Le Journaliste examina ; Suzanne e x a 
mina ensuite. S'il y avait lk une coïnci
dence. U fallait admettre que l l e était 
miraculeuse. 

— Et cependant, poursuivit le géné-

rai. dont i émotion eujrrnentait. """'—rnl 
le cercueil de m s pet i te Marthe eermlt-U 
passé du mausolée du parc d a n s sas «a-». 
de l'Océan ? ^ ^ 

— Faut- i l donc admettre , d i t l e n t e 
ment le Journaliste, qu'une antre per 
sonne est morte le m ê m e Jour q u e votre 
fille, mon général ; e t qu'elle é ta i t n é e 
le m ê m e Jour que votre fille ; e t qu'âne 
s'appelait comme votre fille f o e stsat là 
bien des coïncidences. 

Le général le considérait d'un retard 
k demi-égaré *»*P*ni 

- René, s'écrts-t-11 enfin e n l e **'rfi 
>ant car le bras, vous s è v e s t j M l M e 
chose de plui qu noua tous. n h o i T i 
oour l'amour du Ciel ! 

Le correspondant de guerre resta quel 
ques Instants s i l e n c i e u x ; s e s doigt? 
Jouaient dans In poche de son gilet avec 
1 épingle d'écaille brisée. 

— Mon général, dlt-11 enfin d'une voix 
sourde, vous souvenez-vous d'un Jettr a u 
vous voua êtes plaint d'avoir trouve le 
mausolée ouvert. ^ ^ 

M. n e u r y - P l a y o s c tressail l it 
- Oui rêpondit-u Mais vous ne Btê-

tendez pas ». Oh I qui donc n 
avoli l'kme asses infernale noter 
mettre un pareil sacrilège 

René Lavardac hés i ta 

x 


